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des Or1g1nauxX ıdent1iques. lcı figurent les vers1io0ns des discours _Ö 24 eit 1 ‚ quı tont sulte
A4AU  D discours 1’ 45, 44 PT. selon UuUlle acolouthıe preservee ans plusieurs manuscriıt . Ils
oncernen les Maccabees, saınt Cyprıen Julıen le collecteur d’impöts. La qualite du travaıl
INCSUTC 4UX manuscriıts utilises: de la ersion d’Euthyme ’Hagiorite le manuscrıts SONT preserves,
d’Ephrem Mitsıre huıt manuscrıts, de Davıd Tbeli S1X manuscrıts ont ’un des anneesi
En plus de cela, ı] les traductions ancıennes 1SSsues du Mravalthavı, la couche la plus archaique
des traductions georgıennNes, dont des fragments hanmeti el les palımpsestes attestent plus une
to1s l’antıquıite Jusqu au VT siecle er GRHRGCGOLE plus tOt. L’homieöelie SUTr les Macchaböäes possede
quUuaLTE temoılns ans la version d’Euthyme, S1IX ans celle d’Ephrem (p 2-61) Les traductions
SONT iımprimees V1S-A-VIS, quı permet un rapıde confrontation des styles de traductions.
L’age  n des manuscrIıts temo1gNeE JUC le style d’Ephrem s’est certaınement substitue celu1 d’Euthyme,
devenu Lırop dıitticıle POUTF les lecteurs du WITI“ ST sıecles. L’homieöelie SUrT saınt Cyprıen
possede les S1X temo1ns de Davıd Tbeli une part, el S1IX autires emo1ns POUTF Ephrem Mtsıre
(p ö  Xi elles SONL egalement iımprimees face tace Entin I’homeöelie S54 Julien le collecteur
CING temoıns ans le d’Euthyme, CING ans la versıon d’Ephrem (p 156-223). L’agreable
presentation V1S-Ä-VIS ermet ’un COUD d’oeil mıille constatatıons. Par exemple, l’usage de V’ecriture
autirement cıtee. @ST atcnt GLI le saıt Dal ailleurs qu’Ephrem connaıit la traduction
d’Euthyme, Ma1s CSSaV-C de coller davantage SICC Au contraire, V’ecart Davıd Tbelıi er

Ephrem Dl beaucoup plus radıcal L’achevement de travaıl permettera COUPD sSur de determıner
quel traducteur, quand ı] EeSst INCONNU, travaılle SUuT un modele BIEC La perfection du travaıl
offert MONIre exemple remarquable de cooperatıon scıentifique, attestie combien V’intfluence
de Gregoire de Nazıanze \“  \ CONSLANTE et torte V’est de Byzance se1ın une communNı0N des
eglises plus orande qu’elle |’a ete plus sud Nu doute qu«e l”’achevement de |’oeuvre contribuera

Thesaurus georgıen aXe SUrT le SICC
Michel Va  — Esbroeck

Tanıos Bou Mansour, La theologie de Jacques de Saroug, Christologie,
Trinıite, Eschatologie, Methode exeget1que C® theolog1ique Biıbliotheque de
l ’Universite Saınt-Esprit 40), Kaslik/Liban 2000, X 11-485 54

La premiere partıe de GCet OUVITAasSC traıtaıt de la Creatıion, de l’Anthropologıe, de l’Ecclesiologie eit

des Sacrements ans les CL VIGS de Jacques de 5aroug, lesquelles SONT loın d’Stre accessibles
ıntegralement dans des traductions Jangues orlentales. Elle Daru 1093 ei 11OUS

parle 1C1 meme 79 Y 244 (In trouvaıt 1 ä les euxX premiers chapıtres SUTr |”’etre \  \
l’Eglise er les SUCTETNCANL Le LOME present Sıtue ans Ia lıgne dogmatique, le IMONTre le
SsOus-tıtre de l’ouvrage. Ce e  est Pas Samls interet JuU«C l’on qu ’ une bonne partıe de l’ouvrage
Sert deecrire Ia methode les procedes Dar lesquels Jacques de Saroug accede la comprehension
de |’Eeriture Or V’exposition du dogme. Les 215 465 CONSACrenT le chapıtre S1x1eme
etude tondamentale. 11 al la peıne d’indiıquer 1C1 U’ıtıneraire SU1VI: POUL la Christologie, quı
constıitue le chapıtre I11 de l”’ensemble des eux volumes, d’abord les Tıtres de Jesus (Parole,
Fils de Dıieu, Fils de l’homme, l’Unique, le Messıe [royal, prophetique sacerdotal], le second
Adam, le Seigneur, ”’Emmanuel, le Mediateur, quelques autfres Ou l’on NnOTtLera 4823 »Entant eT

Vieillard«, tıtre largement MmM1Ss scene dans les Actes d’Andre eit Matthieu eit tort 1en ıllustre Par
de nombreux>VE Ia vigueur une theologıe loın de la O: Le sous-tıtre 57
indique cependant »Enftfant elt Veıilleur«, el de taıt I6 les Veıilleurs SONTL le poıint de miıre de la
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Christologie: peut-etre auraıt-on inserer 1C1 les de Barbel ans »Chhrıstos Angelos«: 1 ä
aussı tröle  Ua de anıere cependant orthodoxe uln conception ZNOStIqUE QOu le Christ seralt
faıt ANSC ans l’espace intermediaire l’au-delä eT |I’incarnatıon. Kıa chapıtre deuxıieme SUT

|’oceuvre salvatrıce sonde les image sulvantes: la vOol1e, la lumıere, la SOUICC, le tresor, le frunt le
levaın, ensuıte Ia realisatıon du salut Par Ia medicatıiıon, la CrO1X, la descente che6ol]
eit Ia resurrection. s’agıt 1 ä TL1LOUVECAU dA’un PalNcau complet du salut, laissant rien als
’ombre On n’oublıera Pas JUC, PDOUTF Ia questi1on fameuse de l’appartenance de Jacques de daroug
DOUL CONtIre le Concıle de Chalcedoine, Bou Mansour donne des longtemps un analyse
specı1ale qu1 O1t paraıtre ans le LOME I de l’ouvrage d) Grillmeier sur /esus der Christus ım
Glauben der Kırche, LOMEeE quı paraltra certaınement de |l’an 20072 Relisant chapıtre,

prend consıderer JUC c’est plus zaın qu ’ une d’analyser directement la Christologie
Salls interterence W: Ia polıtique relıgieuse ımper1ale de l’Epoque.

Le quatrıeme chapıtre (p 173-219) traıite de Ia doectrine trinıtaire qualLre sect10n: Christologie,
Esprit-Saint, Ia Tiınıte telle le mystere qu’elle iımplıque. Le cCinquieme chapıtre repartıt
V’eschatologie ans le ratıssage des LEXLEeS SUT le Royaume, SUT la MOTT, SUTr le dernier Jour eT le
Jugement dernier et entin SuL la Gehenne. Vıent alors le S1x1eme chapıtre 058 Ia necessIıite de
l exegese, le tonctionnement de methode, les divers SCI15 de l’FEeriture &IB Ia polemique antı-
heretique. Entin Ia methode exegetique envisage le conditions de P’exercıice du discours humaın
SUTr Dıieu, ET quı EeSsTt requıs POUTF discours adequat Su Diıeu theologie apophatıque et

antı-scrutatıve, CONCEDL 1en present au X alentours des annees 500, mMa1s de1ja massıt che7 Ephrem.
Les chapitres JUC OCLES R enumeres provıennent visıblement du meme de Jacques: 11

S  Oont pPas ete reprı1s l’arsenal de la pensee theolog1que occidentale, ma1s ıls V’utilisent POUTLF
respeCcter JUC dıt le theologıen le poete, lequel @ST 1en ans la lıgne d’Ephrem, loın des
contestations S: des querelles politiques. L’auteur d&oılut nullement l’attente JuUC laıssaıt suspendue
la parutıon du LOME ( est LOULES les JUC Ia presence complexe des CD ELMVLES du chantre de
Saroug taıt ASS1IVve ans dietionnaıre de TS. Nulle Part LrOUVeE UE

attirmation Salls qu’elle n ’ emane d’un, euxX CINg S1IX PrECIS de tel tel mımra.
Aucune introduction n est meılleure POUL lıre directement le syriaque, Samls le devaluer dans

qu’ıl eut Pad 1re Nous donnerons 1C1 exemple (p 28) »Quant Au baguettes quı
CONCO1vent engendrent ans les abreuvoırs (Gn 9  5 elle symbolisent Ia CYrO1X qu1 engendre
les entfants de Dieu (&) IL, 205-206) FEvidemment ans la Genese SONLT les beliers quı engendrent
des OUTLONS rayes tachetes des baguettes. Maıs precısement c’est lä le raccourcı poetique
JUC Jacques aussıtot: la multıplıcatıon du de aCcCo na plus de valeur SO1
aujJourd’huı: seul le symbole une multıiplicatiıon donne 4AdU X baguettes le privılege ”’annoncer

”’avance la Cro1x. Des exemples de Nn pourraıient etre multiplies. Aınsı 197/ ans le
Trıshagion d’Isaıe 6’ les »Salints« professes separent pPas hypostases. La rınıte V’est ans
la declaration de saıntete (metqadas), ma1s elle ESsST u11l ans l’enoncıatiıon (metmalal) DPar lä,
observe Justement l’auteur, Jacques refuse de COMpLEr des »parties« (mnawatd) ans Ia Trinıte,
polemique CONTLTre les nestorlens. Les analyses SONLTL Pas MO1NS NgZOUrEUSES ans Ia anılere de
pratıquer l’exegese, Ou le poete de 5aroug reconnaılt parfaıtement les 6cueıls OUu DECUL conduıre uUunNnle

fausse eXxeZESE.
L’ouvrage de Bou Mansour analyse riıgoureusement er de manıere quası exhaustıive rıen JuUC

che7 Jacques de daroug, uUnNE manıere de PENSCI dont 1975 Robert Murray donnaıt HE description
ans SO etude ULE Ia tradıtıon antıque syrıaque Symbols of Church and Kingdom. La continulte
de pensee SO enracınement SAalls taılle Jusque aASs le premiers s1ecles est 1C1 ıllustree A
la pertinence d’un dietionnaıire de la langue jacobeenne. Ciette de theologie syrı1aque EsTt.

cCouronnee Par ındex thematıque OonOomastıque quı C{ les euxX volumes, er rend l’ouvrage
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indispensable LOUL connatısseur de Ia lıtterature syri1aque. Rarement ul COTDUS aussı ete
l’objet une analyse aQaussı pertinente eit aussı rESPECLUCUSE de la pensee 1C1 exprimee PreSQyU«C
pPartout ”anNs metre poetique. Ciette torme lıtteraıire exıge un attention particulıere POUTLF
epouser Ia pensee parfo1s prisonniere dA’un rythme qu1 rısqueraılt de V”occulter. Bou Mansour
OUuUSs donne unNnEe tres sO1gNEE. Rarıssımes SONL quelques petites coquilles: Wrıes lieu de
Vrıes, 300, OoTtTe 107 eit 238, OTte 28 (maıs COTTEeCT ans la meme note!): S1 I’ındex des autfeurs

modernes, 481, avaıt ete plus complete, Ia correction seraıt d’elle-meme, eit le de
Vries auraıt retrouve SO 110 verıtable. 2 , lıgne 6) lire »La plus uıle de LOULECS les NLiures«

De tels accıdents ınımes SONTL extremement „ et le lıvre lıt Partout NVGC6 alsance
donnant ACCESsS largement Corpus syriaque entier des LeX{Tes jJacobeens.

Va Esbroeck

Alıson Salvesen, The Books of Samuel ın the Syrıac Version of Jacob of
Edessa Monographs of the Peshitta Instıtute Leıden, Vol 10), Leiden
Boston öln (Brill) 199 360 Seıten, ISBN 90-04-11543-9, 140

Nur eın Jahr spater, nachdem Richard Saley seıne überarbeitete Dissertation » The Samuel
manuscrıpt ot aCco of Edessa. study 1ın 1ts underlyıng textual tradıt10nsS«, Leiden 1998 (Mono-
graphs of the Peshitta Institute Leıiden; Vol veröttentlicht hatte, erschien 1ın derselben i8(8)3

mıierten Reihe als Band die Arbeit VO Salvesen » The Books ot Samuel 1ın the Syriac ersion
of Jacob of Fdessa«. Saley versuchte die wichtige, aber doch sehr eingegrenzte Frage beantworten,
welche Texttradıtionen der Übersetzung des VO Edessa zugrunde lagen. Den
syriıschen ext des 149 Sam 1Kön1l bietet NUuU textkritisch autbereitet Salvesen.
Ihre »Introduction« (S X-xlix) beginnt sS1e MI1t der Feststellung, da{fß der Orıiginaltext u1nls 11UTr 1n
eiınem einzıgen Manuskrıpt erhalten 1st (Brıtish Museum Addıtional Manuscript 14,429) Die
eingehende Beschreibung tindet sıch be] VWright, Catalogue of Syriac Manuscrıi1pts 1n the
British Museum acquıired SINCEe the yYCal 18538, DPart n London 1870 und Part 11L1, London RT
Die Schriftft 1St ın eiınem hervorragenden Zustand und gul lesbar. Fın Paar wenıge Blätter sınd
beschädigt. Dıie Blätter 7 9 FF und sınd verlorengegangen.

Jakobs Samueltext stellt en Amalgam VO Peschitta un: griechischen Texten dar Ausführlich
1Sst Saley der Beziehung zwischen den verschıedenen oriechıischen Tradıtionen, der Peschitta und
der Syrohexapla nachgegangen. Salvesen kommt denselben Ergebnissen: Der Basıstext tür
Jakobs syrische Samuelübersetzung 1St 1ın Bezug auf die Struktur und das Vokabular die Peschitta
und nıcht die Syrohexapla. Zusätzlicher Text SLAamMML AaUsS oriechischen Vorlagen, VO allem A4aUsSs

der lukianıschen TIradıtion. Eıne Anzahl VO  - Glossen scheıint auf selbst zurückzugehen.
Hıer bleiben viele Unsicherheiten bestehen. Salvesen verweıst wıederum autf die austührlichen
Untersuchungen VO Saley. Um sıch eın vollständiges Biıld machen A können, mu{ INa  - die
Arbeit VO Saley unbedingt als Begleitlektüre miıitheranzıehen. Dieser konnte die 1998 och nıcht
veröffentlichte Arbeıt VO Salvesen (vgl. 135) benutzen, und stand ın wıissenschattlichen
Austausch mMı1t der utorın ®) 1X-X).

Mehr summarısch behandelt Salvesen die allgemeinen sprachlichen Merkmale der Samuelversion
des Jakob Konkreteres ann Ianl 1n der Übersicht bel Saley (96{ff.) ertahren. Ebentalls knapp
werden der »Introduction« Glossen und mannıgfaltige Lesarten, die üuntf Scholıen 15am
1’1, I 2Sam 3,34; 14,26; 24,1 den Rändern des Manuskriptes Uun! Bemerkungen SN Behandlung
VO Orts- un: Personennamen besprochen. Fın Paar wenıge Satze ZUrTr Beantwortung der Frage:


